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L'origine probable de 1'introduction du mot «Cretin» dans la

langue eerite. Un manuscrit de 1750 par le Comte de

Maugiron1

Par Paul Cranefield, New York

Le cretinisme fut remarque par Paracelse des 1527, et plusieurs commen-
taires sur cette condition ont ete trouves dans la literature des 16e et
17" siecles. Neanmoins, une conception bien determinee de la maladie
n'apparait dans la science medicale que ver 1790. Le cretinisme a ete rede-

couvert dans la derniere partie du 18" siecle, et une impulsion importante
a ete donnee ä cette redecouverte par un article intitule «Cretins» qui parut
en 1754 dans le volume 4 de VEncyclopedic. Cet article contient, ä ma con-
naissance, la premiere parution imprimee du mot cretin2, dans quelque
langage que ce soit.

L'article de YEncyclopedic est signe «0.», initiale qui sert ä identifier les

ecrits de d'ÄLEMBERT. Cependant, la conclusion de l'article contient la

remarque suivante: «Ce detail est tire d'un memoire de M. le comte de
Maugiron, dont 1'extrait nous a ete communique et qui a ete lu ä la societe

royale de Lyon.» Etant donne que cet article avait definitivement eveille

un interet nouveau dans le probleme du cretinisme, et en vue du fait qu'il
parait avoir introduit l'usage du mot «cretin»,3 pour decrire la maladie,
je me suis mis ä recbercber l'original ä Lyon. Avec l'aimable assistance du
Professeur et de Madame Jules Guiart, de Mademoiselle F. Cotton,
Bibliothecaire des Bibliotheques de la Ville de Lyon, et de Monsieur Cha-

maraud, Secretaire de l'Academie des Sciences, Belles Lettres et Arts de

Lyon, j'ai reussi ä obtenir une copie de l'etude originale. L'etude differt tres
peu de l'article de YEncyclopedic, qui a ete manifestement base sur nulle

1 Cet article est base sur des recherches finances par une bourse du National Institute of
Mental Health (Grant M-3869). Cet article a ete prepare quand l'auteur etait Senior
Post-Doctoral Fellow dans le Departement of Psychiatry du Albert Einstein College of
Medicine sous Interdisciplinary Grant 2M-6418, National Institute of Mental Health.

2 Une discussion detaillee de tous les points relevees dans ce paragraphe se trouve dans un
article de l'auteur: The Discovery of Cretinism, Bull. Hist. Med., sous presse.

3 «Cretin» est un terme patois du Canton du Valais. Avant l'annee 1754 il n'existait aucun
terme scientifique ou medical decrivant specifiquement cette maladie, et «cretin» n'etait
qu'un mot parmi plusieurs, tous employes verbalement et localement seulement.
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autre source. Ceci nous autorise d'attribuer ä Maugiron la plus grande

partie du merite d'avoir signale le probleme du cretinisme.
Apparement, l'auteur du memoire etait Timoleon-Guy-Fran<jois de

Maugiron, comte de Montlean, dit le marquis de Maugiron. Timoleon-
Guy-Fran^ois de Maugiron (1722-1767) est parvenu au rang de

Lieutenant-General dans l'armee du roi. A sa mort il etait sceptique envers la

religion, et on lui attribue l'amitie de plusieurs savants, entre autre celle

de Voltaire. II n'est done pas etonnant que son memoire atteigne d'ALEM-
BERT4.

Le memoire lui-meme5 est intitule: «Voyage en Suisse. 1750. Lettre et

melange de dissertation Ecritte ä la Societe Royalle de Lyon par Le Marquis

de Maugiron membre de cette academie. Lu dans la seance du
22 Juillet, 1750.» II comprends douze pages de manuscrit, et comme le titre
le suggere, contient une description du Canton du Valais et de sa population.
Nous ne citons que la partie qui traite du cretinisme. Ce passage est re-

produit ci-dessous exactement tel qu'il apparait dans le manuscrit.

4 Une biographie de TimoLEoN-G(;Y-Fra N <; o i s de Matjgiron se trouve dans: d'H. de
Terrebasse, Histoire et genealogie de la Familie de Maugiron en Viennois, 1257—1767,

Brun, Lyon 1905, p. 222-228. Je suis reconnaissant ä Mademoiselle F. Cotton pour
m'avoir fourni cette reference. D'apres de Terrebasse, Maugiron fut aussi connu sur

le nom de Archibal-Henri-Guy-Timoleon de Maugiron, et encore comme Louis-
Francois de Maugiron. II y a an petit article sur Louis-Franqois de Maugiron dans

1'Encyclopedie, v. 23, p. 415.
5 Catalogue General des Manuscrits des Bibliotheques Publiques de France, Departements,

t. XXI (1898), p. 109 (No. 218, Fol. 159): Voyage en Suisse, en 1750, par le Marquis de

Maugiron, en la possession de 1'Academie de Lyon.
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II seroit a souhaitter pour les valaisans

quils en trouuassent vn [specifique] contre vne Sorte de

maladie de naissance fort singuliere.
il nait chez eux en asses grande quantite, et
surtout a Sion leur capitale vne espece
d'hommes qu'ils apellent cretins, ils sont
sourds, muets, jmbeciles, presque jnsensibles aux coups,
et portent des goetres pendans jusqu'a la
ceinture; asses bonnes gens d'ailleurs. ils sont
jncapables d'idees, et n'ont qu'vne sorte d'attrait
asses violent a leurs besoins. la simplicite
des valaisans les leur fait regarder comme les

anges tutelaires des families et Celles qui n'en
n'ont pas se croyent asses mal auec le ciel.

II est certain que ces cretins jncapables
d'jntention le sont parconsequent du mot.
dans des corps aussi mal organises, si l'ame
ne joüe pas vn rolle brillant, du moins eile en

joüe vn bien sur; il seroit presque a souhaitter
d'etre cretin, lcurs besoins les entrainent au

plaisir des sens dc toute espece et leur

jmbecilite les fait cesser d'etre criminels en

eux. il est cependant difficile d'expliquer
metaphisiquement l'effet, et phisiquement
la cause du cretinage; la malproprete,
l'education, la chaleur exessiue de ces vallees,
les eaux, les goetres memes sont communs a tous
les enfans de ces peuples; ils ne naissent

cependant pas tous cretins, il en mourut vn
pendant mon sejour a Sion, on ne voulut
pas me permettre de le faire ouurir. je me suis

borne ä en examiner soigneusement des deux

sexes tous nuds, je n'y rien remarque
exterieurement d'extraordinaire, que la

peau d'vn jaune fort livide: mais ce

qui me paroit fort extraordinaire c'est que
ce soit dans les extremites de ces cbaudes vallees,

que se trouue ce qu'on apelle les glacieres.

91



Ce passage est cite presque mot pour mot dans l'article «Cretins» de

VEncyclopedic, qui a ete souvent pris en exemple par de Pauw6. La large
diffusion de VEncyclopedie et la grande popularite du livre controverse de

de Pauw ont donne une grande audience aux observations de Maugiron,
et ont fait entrer un mot d'origine inconnue, sans signification scientifique,
le terme local «cretin», dans l'usage mondial, scientifique, populaire, et
meme argotique.

6 Mr. de P*** [Cornelius dePauw], Recherches Philosopkiques surles Americains, Decker,
Berlin 1769, vol. 2, p. 19-22.
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